
Mémoire de Dany Frigon sur la réserve de la biodiversité 
du canyon de la rivière aux rats 

Dany Frigon 
Pourvoirie Lac Dumoulin 
1, Lac Dumoulin 
La Tuque, Qc 
G9X 3N7 

Nous sommes, moi, ma sœur Geneviève et ma conjointe Karine Garceau, les 
nouveaux propriétaires de la pourvoirie Lac Dumoulin, anciennement Pourvoy'air 2008 
Ltée. Ce projet a un fort lien émotionnel qui découle d'un processus long et pénible de 
maladie de notre père. (Histoire complète en annexe 1). Ce processus d'un peu moins de 2 
ans, nous a mené à ce mode de vie auquel nous sommes fortement attachés et que nous 
défendons corps et âme. Il est clair depuis le début de ce projet que nous nous investissons 
dans un idéal d'environnement familial en harmonie avec la nature et non pas dans 
l'exploitation d'un désir monétaire commercial. Nous avons à cœur la réussite, certes, mais 
avant tout, notre mission est de préserver ce magnifique territoire méconnu et le faire 
connaitre, animé par la mémoire de notre père aujourd'hui décédé. 

Mon défi et en même temps ma grande déception actuelle, est de ne pas avoir 
apparu plus tôt dans ce projet nature. Simplement parce que j'ai l'impression d'avoir 
manqué de peu, une chance inestimable de pouvoir compléter à la perfection ma vision 
actuelle. Apprendre aujourd'hui qu'un projet d'aire protégée touche notre territoire 
d'exploitation vient cadrer exactement avec notre vision. Alors, des questions plein la tête 
me hante jour et nuit ; Est-il possible d'inclure une plus grande portion de notre territoire 
dans cette réserve ? Suis-je trop tard? Mais aussi, mon engouement m’a donné dans les 
dernier jours bon nombre de réponses. 

En effet, une portion de territoire sous Bail à droits exclusifs de la Pourvoirie Lac 
Dumoulin, cadre, en tout point, avec la vision portant la volonté d’attribuer un statut d'aire 
protégée au canyon de la Rivière-Aux-Rats (voir annexe 2). La richesse faunique, florale 
et même historique de l'endroit le rend exceptionnel. 

Seulement que dans la zone agrandie en annexe 2, on y retrouve 16 lacs et deux 
rivières à Omble Fontaine, un lac d'omble Chevalier, deux lacs à Touladi et un lac de 
Moulac. Les montagnes hautes créant de belles vallées humides, donnent droit à une 
diversité florale, végétale et faunique incroyable. Et pour cause, dans ce simple bout de 
territoire, deux ravages d'orignaux y ont lieux dans les dernières années. On y retrouve 
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aussi un lac, aujourd'hui un joyau, qui a été entièrement revitalisé dans un grand projet du 
ministère de la faune dans les années 90. Les résultats de ce travail magistral sont tombés 
dans l'oubli et même détruit tranquillement par l'exploitation forestière. 

Encore aujourd'hui une partie du territoire a été préservé par nos prédécesseurs qui, 
depuis 1945, veille à le protéger. Mais malheureusement mon consta tend de plus en plus 
à se concrétiser vers une perte de la bataille de protection de ce magnifique milieu naturel. 
Plus les années ont avancé, plus le site s'est vu passer dans une suite de failles du système 
administratif le rendant aujourd'hui vulnérable et sans force de défense. La problématique 
est d'ordre général en milieu de pourvoirie, on exploite la forêt, on crée des chemins d'accès 
et on détruit des milieux naturels, contre les efforts du pourvoyeur. Ça allait dans les années 
70, quand il était question uniquement d'exploitation de la pêche et de la chasse... Une 
subtilité a apparu au cours des années au permis d'exploitation des pourvoiries, soit la 
villégiature. Mais quand est-il des conditions de droit permettant les infrastructures afin de 
répondre aujourd'hui à la demande cadrant avec la villégiature ? La clientèle du tourisme 
aventure nature est-il à droit exclusif a la SÉPAQ ? Aujourd'hui, c’est simple à dire, Le 
Ministère de la Faune des Parcs et des Forêts, nous mandate avec « la main de la Faune » 
de protéger un territoire et s'efforce de le détruire avec « la main des Forêts ». Et si la 
dernière main, les Parcs, viendrait s'en mêler. Peut-être que la somme totale permettrait 
enfin de prendre à plein le virage vers la nouvelle demande touristique. 

Toutes les Pourvoiries devraient avoir le droit, dans le contexte de nos jours, de 
déterminer des zones qui demeureraient protégées, et ce pour de multiples raisons bien 
fondées et tous auraient à y gagner. Mais, facteur aggravant au contexte problématique 
d'une mauvaise cohabitation entre exploitation forestière et Pourvoirie de tourisme nature 
est, la proximité ! Nos prédécesseurs ont réussi par le passé à préserver ce magnifique bout 
de territoire qu'est le Lac Dumoulin en limitant l'accès. Les coupes incessantes, répétées et 
concentrées donnent aujourd'hui des routes d'accès, administrativement et politiquement 
impossibles à fermer, et ce, sur l'ensemble du territoire et des lacs de la pourvoirie. Alors, 
sans droits autres, comment peut-on s'attendre à ce que je préserve 100km2 de territoire et 
ces 32 lacs avec 125 km de chemin d'accès, ouverts au public, le sillonnant, à seulement 
20 minutes d'un centre urbain ? M. Le Ministre, j'ai votre réponse à ce beau problème d'une 
complexité sans bornes. Arrêtons de faire des accès sur des territoires contre les volontés 
des personnes mandatés à les préserver.  

Mes connaissances de l'histoire de la Pourvoirie m'apprend que tout comme moi, 
les anciens exploitants ont eu la volonté de développer divers projets en lien avec 
l'interprétation de la faune et de la flore, l'immersion nature et l'éco-tourisme, et bien plus. 
Mais depuis 25 ans, peu de ces projets ont vu le jour dû à une mauvaise cohabitation 
d'exploitation. Difficile d'offrir des infrastructures de tourisme d'aventure nature quand un 
jour ou l'autre l'usager se verra partagé son espace avec un transporteur dans un enfer de 
poussière partant avec la source de son ressourcement.  
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Mon territoire est magnifique et mérite de rester ce qu'il est. Permettez-moi de vous 
le présenter. Son histoire lui donne une âme qui gagne à être connu. Donnez-moi enfin la 
chance de faire connaitre cette richesse naturelle à sa juste valeur. Si on m'offrait la 
possibilité d’être en partie annexé à une aire protégée, je serais le gardien d'un royaume 
chéri, le défenseur du monde silencieux et l'interprète de son histoire. Je pourrais ainsi me 
concentrer sur un développement harmonieux de l'immersion nature plutôt que de me battre 
à le défendre.  

Est-ce que mon environnement me passionne ? Oui. Est-ce que le projet de réserve de 
biodiversité m’intéresse ? Oui. Mais est-ce que je peux y participer ?.......SVP 

Dany Frigon 
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ANNEXE 1 

Nous, Geneviève et Dany Frigon, sommes les enfants d’un grand 
homme dénommé Aurèle Frigon.  La façon dont notre père a eu toute sa vie 
de nous démontrer son amour a été d’être un modèle et un mentor pour nous 
transmettre des valeurs humaines, de respect et de persévérance.   

Ayant été entrepreneur général toute sa vie, Aurèle a toujours su 
enseigner ce qu’est la loyauté et le leadership.  Enfant, il a rapidement su ce 
qu’était que de travailler dur sur la ferme de ses parents.  Par la suite, avec 
beaucoup de courage dans un domaine exigent, il s’est parti en affaires alors 
qu’il était encore qu’un jeune adulte.   

Tout comme plusieurs de ces générations avant nous, c’était un 
homme qui travaillait de façon acharnée pour amener un grand sentiment de 
sécurité à sa famille afin de leur offrir un environnement favorable à leur 
cheminement.   

Malgré le fait que notre père a toujours été en forme physiquement, 
l’annonce choc d’un diagnostic de cancer du cerveau a assombri ses projets 
futurs en décembre 2017.  Une période de sa vie où il apprenait à prendre du 
bon temps pour en profiter davantage. À partir de cette annonce, toute la 
famille s’est mobilisée, malgré la distance qui nous séparait, afin de créer un 
noyau familial permettant à notre père de passer les derniers mois de sa vie 
entouré de ses proches à la maison.  Tous les pronostics disaient qu’il n’en 
avait que pour quelques mois, mais fidèle à lui-même en tant qu’homme 
loyal et tenace, il est décédé après un combat qui a duré 18 mois, soit le 18 
juin 2018. 

Au cours de la maladie de notre père, la fréquence de nos rencontres 
se sont avérées plus grandes dans un contexte où les émotions nous amènent 
à réaliser le sens profond que : « nous avons juste une vie à vivre ».  Nous 
nous sommes alors permis de rêver à différents projets futurs les uns plus 
farfelus que les autres jusqu’à temps que l’idée de pourvoirie émerge.  

Quelque temps après avoir commencé à étudier cette avenue, nous 
étions en train de mettre cette idée de côté, compte tenu que nous voulions 



un projet familial qui implique nos enfants.  Nous désirions avoir un site 
accessible facilement et près d’un centre urbain pour la scolarisation des 
enfants; nous voulions la possibilité de pouvoir y vivre sur place, nous 
voulions la possibilité de développer des activités à l’année.  Alors que l’on 
s’apprêtait à arrêter nos recherches dans ce domaine, la pourvoirie Lac 
Dumoulin nous est apparue. 

Au premier contact avec l’endroit, nous avons été charmés par l’âme, 
tout ce que représente pour nous l’historique et la magie des paysages sur la 
pourvoirie.  Rapidement, un sentiment d’appartenance s’est installé en nous 
et nous avons poursuivis le processus d’acquisition qui a renforci davantage 
ce sentiment. 

Nous avons découvert que la pourvoirie existe depuis les années 1940. 
Ce sont des terres qu’un monsieur au nom de Aurèle Boily (même prénom 
que notre père), s’est vu devenir propriétaire à son retour de la guerre. 
Après avoir travaillé de façon acharnée sur le territoire, il a ouvert 
officiellement un club privé, soit le Boily Club, en 1949, soit l’année de 
naissance de notre père.  Par la suite, au cours des années 1970, c’est devenu 
une pourvoirie.  Plusieurs informations comme celles-ci sur l’historique de 
la place nous permettaient de donner un sens profond à ce processus 
d’acquisition.  Sur le territoire, même un lac s’y trouve sous le nom de 
Aurèle que l’on décrit comme étant distinct et profond, tout comme l’était 
notre père.  

Après plusieurs mois de persévérance dans nos démarches, nous 
sommes officiellement propriétaire depuis septembre 2018, quelques mois 
seulement après le décès de notre père.  Pour nous, ce projet d’acquisition 
est en parti en mémoire de notre père, de tout ce qui nous a appris et de 
toutes ses personnes qui ont vécu avant nous. 

Depuis sa fondation, c’est un site riche d’histoires et d’anecdotes qui 
traversent encore le temps aujourd’hui.  On en entend de partout dans le 
monde et ce, régulièrement.  Nous sommes aujourd’hui très fiers de faire 
parti intégrante et de participer à ce bout d’histoire. 

Geneviève et Dany 




